
m t ^ t n a g i a t j ^ t u r * , e e n'est pas de condamner 
,j..n.Mtaqn»m-jBt. c'est de juger. 

I * Chambre est inattentive; son opinion est faite, 
e t tout ce que pourront dire les nombreux orateurs 
encore inscrits n'y changent t ien . 

lu . M a x i m e L e c o m t e . — La vraie doctrine Ubè-
rale, c est qu il faut déférer au jury le délit d'opi­
nion; «lien a jamais contribué à un propres et il est 
tapossibledele prouver, la distinction est facile entre 
l a diflamation et l'injure; pour la diffamation, la 
preuve est possible. 

On peut prouver qu'on n'est pas, banqueroutier; 
comment prouver qu'on n'est pas un tit-on d'enfer 
(Rires). 

Mais alors, si l'injure ne preuve rien, il faut la 
mépriser; cela peut être vrai dans certaines Sphères, 
•sais on ne saurait imposer cette philosophie A tous 
les fonctionnaires. 

Les fonctionnaires sont protégés contre l'injure 
verbrde; ils ne le sont pas contre l'injure imprimée; 
c'est une anomalie. 

F-our qu'on ne puisse transformer la diffamation en 
injure, je propose qu'on ne soit pas admis à relever 
1 injure quand on ne relèvera pas en même temps la 
•iilamatiou. 

Ainsi modifié, le projet donnerait satisfaction a 
1 opinion publique, sans porter atteinte a la liberté 
de la presse; ce serait une loi d'egaiiU e t de jus­
t ice. 

Pour pouvoir réaliser ces reiorniea.il faut commen­
cer par faire respecter le gouvernement de la Répu­
blique. (Très bien 1 sur quelques bancs.) 

M. C . P t t U e t a n 
M . Camil le P e l l e t a n . — Je m'étonne qu'on ait 

* ï^ u r * , * * o m a « discuter une liberté qui était déjà 
rectemee par les royalistes libèrauxleu 1819 et qui 
semblait définitivement acquise en 1881. 

L a Chambre se trouve dans une position bizarre, 
•Ile est en présence du projet du Sénat qui renvoie a 
l a police correctionnelle et la diffamation et l'injure; 
le gouvernement est parait-il partisan d'un autre 
projet, mais il ne l'a pas déposé. 

1Ç M a x i m e L e c o m t e . — Pardon, mon projet a 
été distribué. 

! ? • P t d l o t a n . — Alors, c'est vous qui déposez le 
Projet du gouvernement. (Rires). | o^uai, nous nous trouvons entre le projet de loi 
4tl Sénat, que personne ne défend.... 

M. d e B w n i s . - Mais si, et M. Rainach f (Rires.) 
M . P e l l e t an . — Le projet du gouvernement 

Qu'avec son initiative habituelle, celui-ci a fait dépo­
ser par M. Lecomte (nouveaux rires) et les volumi­
neux projets que quelquet.-uns de nos collègues ont 
déposes, mais qu'ils se sont empressée d'abandon­
n e r . 

Tout d'abord, il convient d'écarter ce projet mixte 
au gouvernement au jury et à renvoyer l'injure à la 
police correctionnelle; en fait, la distinction entre 
l'injure et lp diffamation est impossible, car on ne 
peut injurier sans diffamer, ni diffamer sans injurier. 
(Très bienl très bien l à l'extrême gouche.V 

Bt pourquoi, d'ailleurs, ne renvoyer que l'injure à 
l a police correctionnelle? on se délie du jury à qui 
on reproche d'être passionné.Jpartial. et on va lui 
laisser les affaires les plus graves, celles de diffama­
tion. 

Hae pareille conduite est illogique. (Très bienl à 
l'extrême gauche.) 

Pour le scrutin des groupes se forment dans toute 
la Chambre. 

C'est au milieu d'une agitation eitrême que M. 
Floquet proclame les résultats du scrutin. 

La Uhajubr 3 décide par 317 voix contre 189 qu'elle 
ne passera pus à la discussion des articles (applau­
dissements prolongés de la gauche, de l'extrême-
gauche e t de la droite qui se tournent vers le centre). 

L ' é l e c t i o n d e M. P i c o t 
M. Lasse r re . qui est assis au centre, s'écrie : les 

extrêmes se touchent (Bruit). 
Je dtmand ? la fixation en tête de l'ordre du jour de 

samedi de l'é.ection de M. Picot à Saint-Dié. 
M. d e Douvi l le-Mai l lefeu — Je suis le seul 

membre du bureau chargé d'examiner cette élection 
qui ait conte té l'utilité de l'enquête et je demande 
qu'on m'accorde 24 heures de plus pour étudier le 
rapport; à mon sens il n'y a aucun fait de corruption. 
(Applaudissements à droite). 

M. F l o q u e t . — Je mets aux voix, après les va­
cances de la Pentecite, l'ajournement sur la de­
mande de M. de Douville-Maillefeu. 

Le bureau déclare l'épreuve douteuse. (Protesta­
tions violentes à gauche et à droite, rires ironi­
ques). 

Seul, le centre a voté contre la proposition de M. de 
Douville-Maillefeu. 

M. F l o q u e t . — Il y a une demande de scrutin 
public. 

L'ajournement proposé par M. de Douville-Maille­
feu est adop-.é par 370 voix contre 2'.2. 

m. Mèl ine . — Je prie la Chambre de renvoyer 
après l'élection de Saint-Dié la discussion du projet 
relatif aux Maïs : 

Cris : A jeudi ! à jeudi ! 
Le renvoi de la prochaine séance à jeudi estvotée 

à mains levées. (Quelques applaudissements). 
La séance est levée à 5 heures 45. 

SENAT 
Séance du jeudi 22 mai 1890 

Présidence de M. L E ROTER, président 
La séance est ouverte à deux heures. 

L a v a i n e p â t u r e 
L'ordre du jour appelle la discussion du projet de 

loi sur le code rural. (Vaine pâture.) 
M. Deve t l e , ministre de l'agriculture, demande 

au Sénat d'adopter le projet de loi qui est combattu 
par M. Xavier Blanc. 

La séanct, suspendue à 4 heures 20, est reprise à 
4 heures 45 

MM. Cheve t et L a b i c h e présentent de longues 
observations contre le projet de loi. 

M.de L a r e i m y , au nom des ouvriers des campa­
gnes, demande qu'il soit voté. 

L'article i qui autorise la vaine pâture, est mis au 
voix. Il est adopté par 159 centre 62. 

L'ensemble est adopté. 
Séance demain. La séance est levée à 6 heures. 

venir ici dècla-

Ah 1 mais 

J e voudrais voir M. Reinach 
f e r . . . 

Cris à droite et â l'extrême-gauche 
nonl mais noat (Rires.) 

M. Reinach fait signe qu'il n'ira pas . (On rit.) 
M . P e l l e t a n . ~ Venir déclarer que le projet du 

gouvernemeut n'est r as , à ses yeux, meilleur que le 
nô t re . (Rire*.) 
• Il n 'y a r i en de plus difficile à préciser que le point, 
I toujours incertain, où finit l'attaque excessive et où 
commence l'injure. 

S'adressent à M. Reinach : Ainsi, appeler un hom­
me « vieux seilèrat, sinistre revenant de la Commu-
" e 4 » eat-ce une injure ?<TIilarité générale). 

M'. R e i n a c h . — Ces paroles, je les ai écrites à l'a­
dresse de Fé :ix piat. (Bruit). 

M. P e l l e t a n . — Eh bien! moi, ie soutiens que 
<*»||ÉE0ie»contiannent uae injure au premier chef. 

lÉBa-ansm, j ' a i pu, comme plusieurs de mes confrè-
Wâ, dans l'ardeur de la lutte, me laisser parfois en­
traîner trop loin; c'est pour cela qu'il importe de ne 
paint.déférei- aux tribunaux correctionnels de pareils 
«élite. (Nouveaux rires). 
• U i j r a o b i e campagne qui a été entreprise dans ces 
• derniers temps est flétrie par tous les honnêtes 
gens (Applaudissements). Ces procédés déshonorent 

.lai presse, purée i ,ails diffament la France devant 
J étranger. (Appiaudteeeineuts à droite et à l'extrême 
Tranche. 

On remarque beaucoup quelques députés boulan-
gistes qui applaudissent. 

M.Lêygues .— 11 ne suffit pas de constater le mal; 
u faudrait ipdique.- le remède. 

M. d e Douvil le-Maillefeu. — Noue ne sommes 
pas des apothicaires. (Hilarité). 

M. Camille Pe l l e t an , —Si la loi était votée, on 
pourrait, rappelant le mot d'un célèbre orateur, dire 
que « la République demande à la justice, non dss 
arrêts , mate Ses services, (Applaudissements à droite 
et à l'elMnfeÇauehe). 

M. d s O i i i i g n a c . — Et la haute cour 1 (Bruit). 
M. C . Pel le tan .— Si on touche an jury en matière 

de presse, on touche à la liberté de la presse. 
Si on lit lu République française, dent le direc-

. leur est M. Reinach, on v voit sous la plume de M. 
Reinach une série d'articles où il se réjouit, d'une 
-f*rt. de lu sévérité ùu jurv dans divers procès contre 

, .calomutateara (Rires), et. d'autre part, où il se 
Plaint de la mansuétude des juges correctionnels 
dans d'autres procès. 

L'hilarité est générale, l'extrême gauche applaudit 
frénétiquement. 

M. P e l l e t a n . — Peut-être M. Reinach. . . 
M. d e Douvil le-Mail lefeu. — Appelez-le par son 

prénom. (Rires.) 
M. C. P e l l e t a n . — Peut-être M. Reinach n'a-t-U 

pas approuvé également l'arrêt du jurv qui con­
damnait les diffamateurs de M. Goblet. (Applaudis­
sements.) 
. JM. 3. Re inach .—Je n'ai pas hésité à l'approuver. 
(Bruit.) r 

M. C. P e l l e t a n . — Oui, mais ne vous ètes-vous 
pas plaint-t ous-mème de la mansuétude des juges 
correctionnels qui, disiez-vous. pour sa manager une 
porte de sortie, voulaient voir venir lesévènements. 

• (Bruyante hilarité.) 
M. J . Reinach essaie de fair» bonne contenance 

sous cette explosion de rires; il affecte de causer d'un 
air détaché avec son voisin. 

M. C. P e l l e t a s termine en disant que les répu­
blicains doivent repousser cette oeuvre de recul e t 

- de répression. (Applaudissements & l'extrdme-gau-
L ' av in d u g a r d e d e s s c e a u x 

M. d e FaUiè res , garde des sceaux. — Le gou­
vernement i.'a pas cherché, dans une sorte de com­
promis, un vain moyen de contenter tout le mande. 

Je pense qu'il y a lieu de conserver la diffamation 
& la cour d'assises, et de renvoyer l'injure devant la 
police correctionnelle. 

Le gouvernement demande à la Chambre de passer 
à. la discussion des articles pour permettre d'adopter 
une partie « u projet du tjènta. 

Ou préteiid qu'on ne peut distinguer l'injure de la 
diffamation. La distinction est très-aisée, et lorsque 
l'injure et la drP'amatton feront corps, on ira devant 
la cour d'assises comme le propose M. Maxime Le­
comte. 

Il ne s'agit pas de compromettre aucune liberté, 
ai ce n'est celle de l'injure. (Applaudissements à 
gauche.) 

L'opinion publique, émue des calomnies dont tous 
les hommes politiques ont été l'objet, ne serait pas 
éloignée de s'en prendre à la liberté de la presse 
elle-même. 

Le gouvernement veutmaintenir cette liberté,mais 
il ne veut pas que, dans des moments comme ceux 
que la France â traversés les insulteurs aient libre 
carrière (Très bien, très bien an centre). 

Il faut la police correctionnelle pour l'injure et le 
jury pour la diffamation. (Applaudissements au 
centre). 

Cris : Clôture ! Clôture ! Aux voix î (Tumulte. ) 
M. J u l l i e n 

M. J u l l i e n . — Je m'étonne que le ministre ait 
adopté le système mixte qui consiste à donner la dif­
famation au jury et l'injure au tribunal correc­
tionnel. 

Le bruit des'". iversations étouffe la voix de l'ora­
teur. 

Le législateur de 1881 s'est préoccupé de la nature 
' des délits; toutes les fois que l injure s'est adressée à 

un fonctionnaire, il a voulu que le débat fût porté de­
vant le seul jus. ; indépendant en pareil cas, c'est-à-
dire devant ie jury. 

Avec l'am-îndement Maxime Lecomte, vous allez 
créer une catégorie de justiciables. 

Le -brurt ne cesse pas et oblige l'orateur à s'inter­
rompre; on ne perçoit que des lambeaux de phrases. 
Enfin, il termine : 

On veut entraîner la Chambra dans une voie dan­
gereuse. 11 faut qu'elle résiste aux ej\w.»ii<, qu'on lui 

LA CLerane VOTÉE 
C r û .' La clôture ! la clôture / accompagnés d'un 

bruit de pupitres, le tumulte est indescriptible. 
M. De lmas . — Je demande la parole contre la 

clôture. Il y a beaucoup «argoments qui n'ont pas 
é té invoqués et qui méritent d'être discutés; aussi 
me permettra-t-on de faire un pressant appel aux 
défenseurs de la tribune. 

Crt> redoublês. — La clôture ! aux voix! l'agita­
tion est extrême. 

M. F l o q u e t met aux voix la clôture, qui est votée 
par toute la Chambre sauf par la partie du centre 
qui soutient le gouvernement. 

M. d e Vi l labot» M M M M U . ~ Je devais prendre 
la parole, mais l'y renonce oevant le sentiment non 
douteux de la Chambre (Très bien I très bien t) 

l » n m r » m i i ' » 1 n » M articles 
r e j e t é 

M. Fkxraa* . — Le scrutin est ouvert sur le pas­
sage a la dteeaeaton des articles. Ceux qui seront 
d'avis de p n — r A la discussion meurent un buiûtin 
blanc. Isa autres un bulletin bleu. 

Cris* gauche : Bien. Madl (Rires.) 

NOUVELLES DU JOUI 
L a r é g l e m e n t a t i o n d u t r a v a i l 

Paris , 22 mai. — La commission parlementaire 
du travail a décidé que les inspecteurs du travail 
seraient chargés d'assurer l'exécution de la loi 
projetée et celle de 1848 sur la durée des heures 
de travail. 

Cette décision tranche une question de principe; 
celle de savoir s'il y a lieu de substituer aux ins­
pecteurs aotuels des inspecteurs choisis parmi les 
ingénieurs des mine& et des ponts et chaussées. 

En ce qui concerne les exploitations des mines 
à carrières, le service de l'inspection sera entiè­
rement fai'. par les inspecteurs des mines et gar­
des-mines. 

L a s a i s i e d e s s a l a i r e s 
Paris , 2 J mai . — La commission chargée d'exa­

miner les projets de loi sur la saisie des salaires 
a admis, i l 'unanimité, le principe commun aux 
propositions de MM. Thellier de Poucheville et 
Jacquemart , à savoir qu'une fraction seulement 
des salaires pourra être saisie. 

L e s f ê t e s d e M o n t p e l l i e r 
Montpellier, 22 mai. — A trois heures a eu lieu 

au palais de l'Université, la présentation des invi­
tés par le maire et le recteur. 

Tous le« délégués avec leur bannière étaient 
suivis de tous les étudiants et portaient leurs gra­
cieux costumes qui sont fort remarquables. 

Les rues sont bondées de monde; l 'animation est 
extrême. 

A r r e s t a t i o n s à B e s s è g c s 
Beusèges, 22 mai. — Plusieurs mandats d 'arrêt 

ont été lancés contre les principaux meneurs de la 
grève. 

L e c r i m e d e G e n t i l l y 
Paris, 22 mai. — Le cadavre d'un jeune homme 

de vingt-t.-ois ans , nommé Pelletier, avait été 
trouvé dans une glaisière à Gentilly. Nous ajou­
tions qu'on croyait se trouver en prétence d'un 
crime. Pelletier a été,en effet, assassiué par un 
individu nommé Demey, dit Bibi, âgé de trente et 
un ans , ouvrier glaisier, avec lequel la victime 
avait passe la nuit de dimanche. 

Ce Domty est un individu aux mœurs inavoua­
bles, qui a entraîné Pelletier dans la carrière, et, 
a la suite d'une querelle avec le jeune homme, l'a 
assommé et a j e t é son corps dans un puits à 
glaise. 

Le meurtrier a été arrêté hier par M. Rémou-
gin, commissaire de police, et les agents de la 
sûreté mis à sa disposition. Iiemay a été écroué 
au Dépôt. 

L e p r o c è s d e B e s s è g e s 

Lyon, 22 mai . — Le tribunal correctionnel 
vient d'a.iquitter les directeurs et adminis­
trateurs de la Compagnie de Terrenoire, Bessè­
ges, etc. 

Le jugement , fortement motivé, déclare que 
pour les retraites des ouvriers et employés, les 
administrateurs ont exécuté régulièrement les sta­
tuts des caisses de retraites et de secours 

Les administrateurs ne pouvaient pas faire un 
autre usage des fonds. 

Le jugement ajoute qu'on ne peut pas faire un 
grief aux administrateurs d'avoir continué les 
affaires, parce qu'ils pouvaient raisonnablement 
espérer le relèvement de leur industrie. 
L ' e n t r e v u e d e M . C a r n o t e t d u r o i d ' I t a l i e 

Paris , t~t mai. — On lit dans la France : 
« Turin, 22 mai. — Le correspondant de Spezzia, da 

la Gazette piérnontaise, lui télégraphie, en l i lui 
confirmant, la nouvelle de l'entrevue que M. Carnot 
doit avoir prochainement avec le roi Ilumbert. 

» Les deiix divisions de l'escadre italienne, dit le 
correspondant, dont l'une se trouve à Venise et l'au­
tre en Orient, ont ie<;u l'ordre de se rendre le plus 
tôt possiblo à Spezzia. 

» Le navire Savoia, qui était actuellement en ré­
paration dans l'arsenal, vient d'être remis en arme­
ment, d'ort'.re ministériel. 

» A l'hôtel royal de la Oreil le-Malte, on est en 
train de piépp.rèr lus appartements pour recevoir le 
roi et M. Oàroot. , 

» Maigri les démentis do la Tribttna et d'autres 
organes oflicieux ou non, je vous confirme que la ren­
contre de notre roi et du prèsideut de la Republique 
aura lieu prochainement. 

» L'arrivée imminente de l'esoadpe française, ad­
mise mèm•: par quelques correspondants, est une 
preuve irrécusable que l'entrevue u été décidée. 

»En attendant, la Sjiczzia je prépare à recevoir 
dignement notre vaillant roi et le chef de la nation 
soeur. » 

L e s c o u r s e s d e t a u r e a u x 
e t l e p r é f e t d e p o l i c e 

Paris , 22 mai. — A la suite des incidents qui se 
sont produits pendant les dernières courses à l'a­
rène de la rue Pergolène, où des chevaux ont été 
blessés pa.' de» taureaux, le préfet de police vient 
de prendre un arrêté interdisant les courses de pi-
cadores qui ne paraîtront plus dans l 'arène. 

Seuls les exercices du cavalier eu place sont to ­
lérés . 

A u c o n s e i l d e s m i n i s t r e s 
Par is , 22 mai . — Les ministres se sont réunis 

en conseil ce mat in , à l'Elysée. 
LES GRKVKS DE BESSÈOER 

M. Yves Guyot a donné connaissance a ses 
collègues des dépêches de Bessèges annonçant 
une détente générale. 

LES AGENTS bF. CHEMINS HE FER 
Il a été également rendu compte d'une entrevue 

qu'il a eue hier avec la commission sénatoriale, 
chargée d'examiner Le projet sur les agents com-
missionnéj des chemins de fer. 

I.A. DETTE ÉGYPTIENNE 

M. Ribot a rendu compte des dispositions que 
le gouvernassent égyptien a l'intention de prendre 
pour la conversion de la dette égyptienne, et qui 
donnent satisfaction aux demandes du gouverne­
ment français. 

SECOURS AUX INONDÉS 

M. Jules Roche a été autorisé à déposer en son 
nom et an nom de M. Ceastans , un projet portant 
ouverture d'un crédit de 500,000 fr. pour venir en 
aide a u x inondés de l 'Isère, de la Haute-Garonne, 

du L o*»et-Garonue. 

U n d u e l s i n g u l i e r . — H i s t o i r e d ' u n e j e u n e 
fille b e l l i q u e u s e e t d ' a n d o c t e u r d a n s 
l ' e m b a r r a s . 
Vienne, 22 mai.— O j raconte qu'un duel extra­

ordinaire a eu lieu ces jours derniers. 
Une demoiselle viennoise, élevée en Amérique, 

Mlle Slava Deom,s'est battue avec un jeune méde­
cin, le docteur R. . . 

Le docteur ayantoffénsé une amie de Mlle Slava 
celle-ci prit en main la canse de son amie et exigea 
une réparation par les armes. 

11 faut dire que Mlle Slava pratique tous 
les exercices sportiques avec une grande adresse. 

Le jeune homme prit d'abord la chose en riant, 
niais bientôt il put s'apercevoir que Mlle Slava 
était tout à fait sérieuse. Elle le poursuivait par­
tout, le menaçant à la fin de le cravacher en public 
s'il n'acceptait pas la rencontre. Le malheureux 
docteur, pour échapper à cette persécution, se 
décida à aller sur le terrain, pensant que 
cette affaire ne dégénérerait pas en un véritable 
duel. 

Sur la demande de Mlle Slava, on se battit au 
sabre dans un local loué. 

Le costume des deux combattants était conforme 
aux règles du duel. 

Le docteur était décidé à rester sur la défen­
sive. A la première passe, il put parer l 'attaque 
violente de son adversaire, mais à la deuxième, 
l 'arme l'atteignit au bras gauche. 

On cessa le combat sur l'avis du médecin. L'hon­
neur de l'amie de Mlle Slava était satisfait. 

U n c y c l o n e à V e r s a i l l e s 
Par is , 22 mai. — Un orage épouvantablo écla­

tait avant-hier sur Versailles. Le lendemain, on 
apprit avec stupeur qu'une partie du parc avait été 
mutilée par un cyclone qui avait passé avec une 
rapidité effrayante. 

11 fut facile de se rendre compte du chemin suivi 
par l 'ouragan. 

De l'allée de l'Orangerie au bassin de Neptune, 
en suivant l'allée des Trois-Fontaiaea, les arbres 
étaient gravement endommagés. 

En plus d'un endroit, d'énormes branches jon ­
chaient le sol. 

Un grand tilleul, situé près du bassin de Nep­
tune, n'avait pins une seule branche. 

Mais c'est surtout sur la terrasse, au bout de 
l'allée de l'Orangerie, que l'on put juger de ht vio­
lence du cyclone. 

Trois arbres énormes avaient été arrachés de 
terre et gisaient sur le sol. Deux était tombés dan s 
le bassin du Combat des animaux, un groupe en 
bionze d'un poids et d'un volume considérables 
avait été projeté jusque sur le bord du bassin. 
Heureusement aucun objet d 'art n 'a été endom­
magé. Cette partie de la terrasse est absolument 
dévastée. 

T r i b u n a l da s imple pol ice . —Audience du 22 
mai. —JnoE M. PA^NTER —Les contraventions pour 
divagation de chiens sont encore, à cette audience, 
les plus nombreuses. On se fait une fausse idée, dit 
M. le juge de paix, de l'arrêté municipal qui interdit 
la circulation des chiens. Beaucoup de personnes 
croient que, puisqu'elles paient huit francs pour 
leurs chiens, elles peuvent les laisser sortir. Cest 
une erreur. 

Les chiens pour lesquels les propriétaires paient 
deux francs par an, ne peuvent jamais sortir, même 
accompagnés. 

Ceux pour lesquels l'impôt est de huit francs par 
an, ne peuvent, en aucun cas, sortir seuls ; ils doi­
vent être aecoflnpamiés. 

Tous les délinquants do cette catégorie sont uni­
formément condamnés à un franc d'amende et aux 
frais. 

t in certain nombre de cabaretiers.et un plus grand 
encore de leurs clients, défilent à la barre, pour avoir 
dépassé l'heure réglementaire de la fermeture des 
cafés, 

Les cabaretiers récoltent 2 francs d'amende et les 
clients I franc ; mais tous sont solidaires des frais. 

Plusieurs propriétaires n'ont pas établi de trottoirs 
devant leurs immeubles : la contravention leur coûte 
2 fr. d'amende et les frais. 

A l'appel de son nom, M. D . . . de Wattrelos, dé­
clare que son avocat n'est pas arrivé ; on pouvait 
supposer une affaire assez sérieuse, il n'en est rien. 
C'est une chicane ùe ménagers se faisant concurren­
ce. Après l'audition de six témoins et la plaidoirie 
de l'avocat, l'affaire se termine par une condamna­
tion à2 f r . d'amende. 

Mme P . . . . de Wasquehal, prétend que Louis B . . . 
l'a traitée de voleuse; B . . . nie, les témoins aussi, 
mais il avoue l'avoir insultée. Un franc d'amende et 
dépens. 

— Votre duo devait être magnifique, dit 'M. le 
juge de paix à D... et à A.. . , mais ce n'est pas dans 

40 exécutants. 1. Cavalerie légérV ouverture, Suppé; 
2- Grande ouverture de Poète et Paysan, Suppé. 

5. Roubaix, Fanfare Delattre. directeur, M. L. 
Knorr, 85 exécutants. 1. Ouverture,••; 2. Fantaisie,••. 
tl. Mouscron, Harmonie rovale, directeur, M. • '•-L-
Masurel, 6ô exécutante. 1. Ouverture de concert de 
Massenet, arr. par A. Grisez; 2. Grande marche 
triomphale,Van Remortel. — 7.Wasemmes,I ajifare, 
directeur, M.Adolphe Gabelles, 40 exécutants.. 1. Ou­
verture fantastique, Govaert ; 2. Le Triomphant, 
Hemmerlé. — 8. Roubaix, La Concordia, harmonie, 
directeur, M. Brutin, 70 exécutants. 1. Misora, ou­
verture, L. Wettge; 2. Marche aux flambeaux n« 1, 
Meyerbeer. 9. Chantilly, Fanfare municipale, di­
recteur, M. Lenée, 26 exécutants. 1. L'Epée d;3 Damo-
clès. Ziegler; 2. Le Triomphant, Hemmerlé. — 10. 
Linsellef, Harmonie, directeur, •* M. Stappen, 54exé-

L EXPOSITION DE BUENOS-AYRES 
Une exposition des produits de l'agriculture et 

de l 'industrie est ouverte depuis environ un mois 
à Buenos-Ayrcs. Au dire du Courrier de la Plata, 
à qui nous empruntons les renseignements qui 
vont suivre, cette exposition promet d'être très 
intéressante, mais notre confrère regrette que la 
France n'y ait pas pris une part plus active et 
qu'elle se soit laissée distancer par l'Allemagne et 
1 Angleterre, qui ont pris soin de faire valoir • • 
cette circonstance le mérite de leurs machines et 
de leurs industries. 

L'élevage du mouton t iendra une place d'autant 
plus importante qu'il aura été présenté par le 
commissaire général, M. Carlos Lix Klett, dont 
nous avous eu l'occasion de parler déjà à propos 
de la collection si remarquable qui figurait au pa­
villon argentin de l'Exposition de 1889. 

Nous citons bien volontiers, it ce propos, l 'ap­
préciation du Courrier de la Plata : 

« MM. Martinez de IIoz et Lazano ont, d'ailleurs, 
un collaborateur aussi actif qu'intelligent dans M. 
C. Lix Klett, qui a été désigné pour remplir les im­
portantes fonctions de commissaire pénéral de l'Ex­
position. M. Lix Klett, qui. l'an dernier, est allé 
représenter à l'Exposition de Paris la Salle de 
commerce, a appliqué sagement ici tous les pro­
pres et toutes les innovations qu'il avait constates 
da cisu au palais du Champ de Mars. 11 s'est, de 
plus, occupe activement de réunir tous les produits 
de la province de Buenos-Ayres qui étaient dignes de 
figurer â l'Exposition. Le musée, qu'il a tant contri­
bué à former dans la Salle de commerce du Onze, 
fournira à l'Exposition de Palermo de précieuses et 
intéressantes collections. 

SITUATION MfÉTÉOUOLOGIQUE. — Roubaix, 
23 mai. — Hauteurbarométrique,767. Température : 
A 7 heures du matin.. 17 degrés audessus de,zéro. 
A l » du soir 25 degrés audessus <\t zéro. 
X û » » 2 ! degrés audessus de zéro. 

Paris, 22 mai.— La hausse barométrique est encore 
rapide ce matin sur les Iles-Britanniques. L'aire su­
périeure à 705 miin, s'ust propagée d'un côto sur la 
mer du Nord (Klessingue 770; ; de l'autre sur le 
centre du Continent où elle se rallie à celle de la 
Ruaate (Charkow 770). Les basses pressions existent 
seulement vers la mer Blanche et dans les environs 
de la Grèce. 

Le vent est faible ou modéré des régions Est sur 
l'Europe occidentale: il souffle de l'Ouest en Fin­
lande, et sur la Baltique. Les pluies ont cessé en 
France; elles sont encore signalées en Irlande, dans 
le Nord de l'Italie et dans quelques stations de l'Al­
lemagne. 

La température monte dans l'Ouest, elle baisse 
dans le Nord, le Centre et le Sud. Le thermomètre 
marquait ce matin .• B degrés à Arkangel, 15 ù Paris, 
18 à Alger et 21 à Biskra. 

En France, un régime de beau temps s'établit. 
A Paris, hier ciel un peu nuageux. 
Température. : maximum 20 degrés 2; minimum, 

8 degrés 0. 

cutants. 1. Scène champêtre, fantaisie, L. Cauivez; i. 
Les Huguenote, fantaisie, Meyerbeer. — 11. Menin, 
La Philharmonie, directeur, M.-Vanderbiest 45 exé­
cutants. 1. Fantaisie sur l'Ombre, par Vanderbiest; 
2. Fidélité, polka pour piston, J. Christophe. — Vi. 
Moulins-Lille, Fanfare de l'Union du Nord.directeur, 
M. Th. Blondel, 43 exécutanth. 1 Ouverture fantas­
tique, Govaerts; 2. Polka pour piston, Leroux. 

Kiosque n- S. — Place Charles-Roussel. — 1 
Roubaix. L'Union des Trompettes, directeur, M. Le­
comte, 27 exécutants. 1. Marceau, fantaisie, Monti-
iny; 2. Le Centenaire, fantaisie, Dubois. — 2. Kon-
chin-Lille, Les Jeunes Aveugles Harmonie.directeur, 
M. Gadenae, 25 exécutants. 1. Le lac des bées, Au-
bert; 2. Le Serment, Id. — 3. Wattrelos, Les Enfants 
de la Lyre, directeur, M. Honoré Molard. 54 exécu­
tants. 1. Ouverture fantastique, Govaert; -.!. Jeanne 
d'Arc, fantaisie, Molard. 

i Hellemmes, Harmonie municipale, directeur, 
M. Bonnier,37 exécutants.l. Toast à l'Alsace.grande 
valse, H. Senée; 2. Ouverture n- 1, Leroux, — o . 
Marcq-en-Barœul, Les Amis-réunis (harmonie). Di-
recteur.M. Delcroix.50 exécutants. 1.La belliqueuse, 

l, ouverture, Leguav; 2. Le Talisman, Josneau. — B 
larue Inkermann, a 2 h, 1(2 du matin que vous Thumesnii,|Harmonie (la jeune), directe-», M. Le 

CilROMOlE LOCALE 
R O U B A I X 

L a R o u b a i s i e n n e , société de gymnastique, 
qui a son siège rue Jeanne d'Arc.fera une marche 
sur Hénin-Liétard, soit 45 kilomètres, samedi pro­
chain 24 mai. 

Le départ aura lieu à neuf heures du soir, pour 
arriver vers 10 heures du matin, le dimanche, à 
Hénin-Liétard. 

U n e c h u t e . — Si la prudence est la mère de la 
sfireté, l ' imprudence est souvent la cause de bien 
des accidents. Emile Vandeputte ,qui a douze ans , 
vient d'en faire la malheureuse expérience. 

Envoyé en course par son patrou, il s'amusa à 
vouloir grimper sur un camion qu'il rencontra. 11 
prit mal ses mesures et tomba la tête en avant sur 
le pavé, se faisant une blessure assez grave. Des 
passants se portèrent âson secours et le racondui-
sireut à son domicile, rue des Longues-Haies. 

V i c t i m e d e sa b o n t é . — Uu industriel de 
Tourcoing, M. D.. . , revenait, mardi soir,vers sept 
heures, de Wat t re los à Roubaix, où il devait s'ar­
rêter. 

En arrivant en face de l'ancienne place de Wat ­
trelos, M. D... rencontra une dame, de mise très 
correcte, paraissant âgée d'une quarantaine d'an­
nées, qui, sous prétexte d'une indisposition, lui 
demanda une place dans sa voiture. 

M. D . . . ne put refuser et arriva à Roubaix. Il 
avait une course à faire boulevard de Strasbourg ; 
il descendit laissant daus la voiture la dame en 
question. 

Mais quel ne fut pas son étonnement en sortant 
de constater la disparition de la voyageuse ainsi 
que de deux colis, contenant l'un des échantillons 
de drap et l 'autre une certaine quantité de papiers 
et de factures. 

La dame est inconnue et M. D.. . n 'a pu que dé­
poser une plainte à la police. 

U n or ig ina l , c'est bieu certainement M. Edouard 
E. , tapissier a Tournai. 

lie passage à Roubaix, M. E . . . , prenait mercredi 
matin, une voiture sur la place et se faisait conduire 
dans différentes rues do Roubaix. Le voyage avait 
duré plusieurs heures. 

Au moment de régler le cocher, M E . . . offrit qua­
tre vingts centimes, déclarant ne pas posséder da­
vantage-

Ce n'était pas suffisant pour M. Martial Canty, le 
cocher qui appela un agent. 

M. E . . . fut conduit au poste ou l'on trouva sur lui 
une nomme assez respectable. 

Prié de s'expliquer sur son refus de payer ses frais 
de voiture, il répondit qu'il préférait garder son ar­
gent pour boire. v 

L'excuse ne fut pas trouvée valable et M. E... se 
vit l'objet d'un procès-verbal. 

deviez le donner, 2 fr. d'amende 
— Pourquoi avez-vous fait du tapage sur la piace, 

M m e X...f 
— Parce que j 'ai trouvé mon mari qui s'amusait 

avec des camarades et une dame le soir. 
La raison ne paraît pas suffisante et Mme X 

recueille 2fr. d amende. 
Le chien de M. L . . . sans aucun respect pour 

l'autorité, s'est attaqué au pantalon d'un gendarme : 
de plus M. L . . . aurait très mal reçu le propriétaire 
du pantalon. Le tribunal a besoin d'explications et 
l'aflaire est remise. 

M. et Mme D . . . arrivent ensemble à la barre, et 
paraissant bien d'accord. Malheureusement ils se 
sont battus et ont occasionné un ressemblement. M. 
le Juge de paix les exhorte à la concorde, à la paix 
qui doit régner dans tout ménage. 

Les inculpés écoutent d'un air contrit et se re­
tirent de même avec chacun deux francs d'amende et 
les dépens. 

Enfin un cabaretier est condamné à 2 fr. d'amende 
pour avoir pris chez lui sa nièce, âgée de 19 ans.sans 
qu'elle s o t munie d'un certificat. 

La séance est levée à quatre heures et quart. 

218 
408 

1.103 
1.511 
2.161 

151 
638 

1.106 
1.5:28 
2.264 

176 
791 

1.162 
1.640 
2.356 

Assoc ia t ion amica le d e s A n c i e n s é l èves d e 
l 'école de la rue P i e r r e de R o u b a i x — Voici le 
résultat de la tombola. 

Numéros sortis ; 23 3i 
295 302 371 567 569 
808 N8 896 901 918 

1.252 1.273 1.369 1.460 1.491 
1 685 1.714 1.716 1.757 1.815 
2.380 2.844. 

Nota. Les lots non réclamés le 15 juin seront ac­
quis à la société. 

C o s m o r a m a d e l a r u e d e l a G a r e . — Le 
Cosmorama expose en ce moment et jusque sa­
medi seulement, Naples-Venise et Milan, 50 vues 
superbes qui satisferont les plus difficiles. Quel­
ques vues du Vésuve sont véritablement curieuses 
t t méritent d'être vues. Viennent ensuite des pa­
noramas de Naples, de Milan et de Venise qui 
obtiendront sans nul doute du succès. 

A partir de dimanche, le Cosmorama conduira 
eu Suisse, un voyage dont on dit merveille. 

•Wattrelos. — Comme il était facile de le prévoir 
la grève partielle qui avait éclaté dans les établisse­
ments de M. Leclercq-Dupire a pris lin. Lesouvriers 
sont rentrés au grand complet,mercredi matin, dans 
les ateliers. 

Il ne reste plus qu'une soixantaine de jeunes gens, 
qui seront autorisés à reprendre le travail mardi pro­
chain . 

— Une agression en plein jour. —Ce n'est plus 
seulement la nuit que les malfaiteurs opèrent, leur 
audace les font agir en plein jour. Mardi après-midi 
une dame de la rue Turgot, Mme Louhart, revenait 
du Ballon, quand arrivée au Petit Tournai, elle vit 
devant elle une femme qu'elle connaissait comme 
fraudeuse. Sans inquiétude, Mme Louhart continua 
sa route, mais au moment où elle passait devant la 
fraudeuse, qui .s'était arrètée,celle-ci s'élança sur elle 
et la roua de coups. 

Mme Louhart a été tellement surprise qu'elle n'a 
pu proferar un cri. Les blessures qu'elle a reçues pa­
raissent assez graves. 

Chose curieuse, c'est que l'inconnue ne connait pas 
Mme Louhart et qu'une quarantaine d'individus ont 
assisté à cette scène de violence sans même essayer 
d'v mettre un terme. 

Mme Louhart a porté plainte et donné le signale­
ment de l'agresseur. 

Wasqueha l .— On avait exagère la nouvelle rela­
tive à une suspension de travail, mardi, à l'établisse­
ment de MM. Haunart, à Wasquehal. Un malen­
tendu avait t'ait croire à un relus de rep -endre le 
travail de nuit.- la nouvelle n'av-nt pas l'impor.ance 
qu'on lui avait donnée, et le travail de nuit a recom­
mencé jeudi. 

N é c r o l o g i e . — On annonce la mort de M.Théo­
dore Hannart , manufacturier, décédé subitement 
à l'âge de 64 ans , demeurant rue d ' inkermann, 
91. Ses funérailles aurontl ieu lundi, 26couraat , à 
10 heures, en l'église Saint-Sépulcre. 

R É U N I O N S E T CONVOCATIONS 
Les so lda t s libérés d'infanterie de marine et ceux 

actuellement en congé sont instamment priés de vou­
loir bien assister à une réunion, qui aura lieu, sa-
medisoir, 24 courant, à 8 heures l{2, au Caff limn-
brinus, rue Neuve, à l'effet de s'entendre pour 
assister en corps à une messe qui sera dite le lundi 
de la Pentecôte, en l'église de Leers. à l'intention du 

! capitaine Picavet, décédé subitement à Nouméa, 
| (Nouvelle-Calédonie.i 

L e s ch iens en four r i è re . Dans la [journée de 
mercredi neuf chiens ont été mis eu fourrière et 
cinq contraventions ont été dressées pour divaga­
tion. 

g L e s o u v r i e r s t e i n t u r i e r s et apprêteurs se réuni­
ront dimanche prochain, 2o courant, â 9 h. du matin, 
au Prè-Catelan (près du pontde l'Alouette). 

L'entrée sera rigoureusement interdite aux per­
sonnes étrangères à cette catégorie ainsi qu'à celles 
faisant partie d'une chambre syndicale quelconque, 

Société chora l e V « A u r o r e ». — La commis­
sion administrative de la société chorale VAurore 
prie ses membres de se rendre au local de la société 
le samedi vil courant, pour la répétition des chieurs 
qui seront chantés au festival de Tourcoing. Pré­
sence indispensable. 

C O N S E I L D U J O U R 
Le filtre ne suffit pas pour séparer de l'eau que 

l'on boit les myriades de microbes qu'elle con­
tient; il faut faire bouillir son eau si l'on veut être 
â l'abri de tout danger. Or, l'eau perd en bouillant 
ses principales qualités. 11 faut donc, de toute 
nécessité, avoir recours aux eaux minérales natu­
relles. 

Cés t pourquoi nous donnons en prime des Faux 
de Vais (Ardèche), source « Les Célestins ». Envoi 
de 50 bouteilles contre mandat poste de 15 francs 
adressé à l'administration du journal. Porten sus. 4 

PILULES GICaUËL, purgatives. 1.50 

TEINTURERIE SONNEVILLE 
1 1 , rue du Vieil-Abreuvoir, 11 , Roubaix 

LETTRES MORTUAIRES ET D OBUS 
IMPKIMKRIE ALFRED RKBOUX. — A V I S G R A T U I T 

dans le Journal de Roubaix (grande èi . t ion) , 
et dans le Petit Journal de Roubaix. — La 
Maison se charge de la distribution àdo>..icile 
à des conditions très avantageuses. 

» 
T O U R C O I N G 

L ' i n s t i t u t i o n l i b r e d u S a c r é - C œ u r a fait, 
jeudi matin, son pèlerinage habituel au sanctuaire 
de Notre-Dame de la Marlière. 

L e s f ê t e s d e s 2 5 e t 2 6 m a i . — Voici le pro­
gramme des morceaux qui seront exécutés sur les 
différente kiosques par les sociétés prenant part 
au festival dans la journée de lundi : 

HARMONIES ET FANFARES.— Kiotque N' i , Qrande-
Place. — 1. Lille, société l'Avenir (trompettes), di­
recteur, M. V. Ibéris, 30 exécutants, 1- Le Dragou 
amoureux: 2. La Waxemmoise, V. Ibéris. —2. 
Wasquehal,fanfare.directeur, M.Delestraint, officier 
d'Académie, 40 exécutants. 1. 1789-1880. Marche du 
centenaire, Vanremortel ; 'i. le Sommeil de Oiane, 
fantaisie, Bléger. — 8. Wattrelos, musique munici­
pale, directeur, L, Montagne, 66 exécutante. 1. Polo­
naise de concert, L. Montagne ; 2. Fantaisie sur 
Ouillaume Tell, L Montagne. — 4. Courtrai (Belgi­
que), fanfare Oe Vryheyd, direoteur.Camlile Hofman 

elereq. 3ô exécutants. 1.Souvenir des Vosges, Den-
nerv; a. Fleurdes bois, Van Perck.—7.Hellemmes, 
Fanfare, Directeur, M. Léonce Leclercq, 32 exécu­
tants. 1. Fantaisie, Emmerle; 8. Grande polka pour 
piston, Dias.— 8. Mouveaux, Musique municipale, 
(philharmonie), directeur, M. A. Guillaume, 62 
exécutants. 1. Le prophète, fantaisie, Meyerbeer: 2. 
Martha, fantaisie, Flotow. — 0. Roubaix. Fanfare 
de Beaurepaire, directeur, M. Delvienne, 36 exécu­
tants. 1. Marie-Henriette. L. Montagne; 2. Brigan-
tine, polka, Maillochaud. —10. Lille, Les Enfants du 
Nord, directeur, M. L. Friard, 45 exécitants. 1. 
Marche solennelle, L. Friart ; 2. Nabuchodonosor, 
ouverture. Verdi. 

Kiosque n' 3. ~ Place Thiers. — 1. Tourcoing, 
Musique municioale, directeur, M. Grysey (Officier 
d'académie et M". M.).— 2. Lannoy, Fanfare munici­
pale, directeur, M. Albert Gouble. 40 exécutants. 1. 
Psyché, ouverture, J. Reynaud; 2. Giralda, fantaisie 
Ad. Adam.— 3. Comines, Philharmonie, directeur, 
M. Deliège, 60 exécutants. 1. La Poupée de Nurem­
berg. A. Adam; 2. Fantaisie sur le Brasseur de 
Preston.A. Adam.— 4. Roubaix. La (Jrande-Har-
monie, directeur, M. J. Koszul, 110 exécutant». 1. 
Ouverture d'Euryanthe. Weber; 2. Fantaisie variée 
sur un air suisse, Mohr. 

O. Sweveghem, Fanfare Ste Cécile, directeur, E . 
Matton. 41 exécutants. 1, Fantaisie italienne, H. ; 
2. Les Troubadours, Hocremans. — C. Lille, l'Ave­
nir Mealinois, directeur, M. H. Thys, ô2 exécutants. 
1. L'Infernal, ouverture, Delestrain ; 2. Marie-Hen­
riette, ouverture. L. Montagne. — 7. Wazemmes-
Lille, Les Amis Réunis, directeur, M. II. fhys, 42 
exécutants, 1. Marie-Henriette, ouverture. L.Monta-
gne; 1. Fantaisie sur Mignon, Amb. Thomas. — S. 
Mouscron, Philharmonie Ste-Cécile, directeur, 11. 
Colin, 56 exécutants-, 1. Le Braconnier, scène de 
chasse, Ad. Sellenick; 2. Air varié, P. Clodomir, — 
9. Lannoy. Union musicale (harmonie), directeur,!!. 
Maton, 42" exécutants. 1. Le Vovage en Chine, fantai­
sie. F . Bazin ; 2. Boléro, Martin. — 10. Roubaix. 
Union des Chasseurs, directeur, M. .T. Matton. 25 
exécutants. 1. Honneur et (lloire. ouverture, ~.l i . 
Valse du Rossignol, X. - - 11. Marcq-en-Baroîul.Har-
monie municipale, directeur. M- Gabelle. 4:1 exécu­
tants . 1. Rosabelle, ouverture. G. Wettge: 2. L'Afri­
caine. Meverbeer, — 12. Roubaix, Grande Fanfare, 
directeur," M. E.-M. Monmarchè. 60 exécutants. 1. 
Ouverture de Martha, Flotow, 2. Fantaisie sur EU-
•eletlo. Verdi. 

Kiosque n' 4. Place rfe l'Est. — 1. Lille, l'Union 
des Trompettes, directeur, M, A. d a r e y . 27 exécu­
tants. 1. Pistonnette, A. Clarey: 2. Fantaisie sur des 
airs lillois de Desrousseaux, A. Clarey. — Wasque­
hal, La .leuneFrante(harmonie), directeur, If. H. 
Gadenne, 27 exécutauls. 1. Espérance, ouverture, X.; 
2. Polka pour piston. II. Gadenne.— 8. Mona-en-Ba-
rœul. Fanfare, directeur, M. Donoct.ao exécutants. 
1. Ste-Barbe. ouverture. Leroux; 2.Les Mousquetai­
res du Rot. fantaisie, Mullot. 

1. Wervioq. les Amis-Réunis (fanfare), directeur, 
M. Henri Bonnel. 30 exécutante. 1. Fantaisie origi­
nale, L. Montagne: 2. Fantaisie sur Guillaume Tell, 
arrangée par Painp.ire. — 5. Warneien (Belgique), 
l'Union fait la Force (fanfare), directeur, M. Edmond 
Uelcroix. 36 exécutants. 1. la Gaiette musicale, fan­
taisie, Bléger: 2. l'Escurial, ouverture, Hlancheteau. 
— 6. Lomme, Fanfare communale, directeur, M. de 
Bleeckeère, 35 exécutants. 1. Ouverture, Hemmerlé; 
2. Charles VI, Halévv. — '<• Luingnes. l'Union mu­
sicale, directeur, M.'Pierre Van Houtte, 32 exécu­
tants. 1. Une fête à Epinal. fantaisie, Taunoy: 2. 
Fantaisie, Marche. P. Van Houtte. — 8. Lauwe. 
l'Harmonie, directeur, M. Rédelé. 32 exécutants. 1. 
Le Vovage en Chine, Baiuloir: 2. b lîras^ou- .le 
Presto'n. Mullot. — 9 Lys-tex-Lannoy, la Lyre ou­
vrière, directeur, M. Km. Brutin, 80 exécutants. 1. 
la Ruche d'or, ouverture, Brepsant: 2. Marie Stuart, 
ouverture, Bléger. 

Kiosque n- S. Ea.itx-de-la-Lys. — t. Wasquehal, 
Trompettes (fanfare de cavaleriel. directeur, M. Louis 
Wibaux. 2-J exécutants. 1. Souvenir de lielforl. fan­
taisie, H. Gadenne: y>. les Trompettes enchantées, 
fantaisie, H. Gadenne. — 2 Templeuve, Harmonie 
Sainte-Cécile, directeur. M. Aug. Quiuque. 85 exécu­
tants. 1.1 a Marine anglaise, ouverture. Scudouard; 
2. Fantaisie originale powr basse. A. Qninque. — 3. 
Petit-Ronchin, Fanfare, directeur, M. Bernardy, 32 
exécutants. 1. b-s Dragons de Villars. fantaisie, 
Maillard; 2. la Tvrolienne. polka pour piston, Van-
dewikele. — 4. Marquette-Lille. l'Espérance (har­
monie), directeur. M. A. Saison, 40 exécutants. Lies 
Merveilleuses, Tillard: 2. De Auville. lolkrt pour cla­
rinette, A. ('orbin.— ô. Risquons-Tout. les Aniis-
Béunia. directeur, M. J.-L. Masurel, 89 exécutants. 
1 la Croix de Jérusalem, ouverture, Bléger: 2. Rêve 
sur l'Océan. E. Marsal. 

6 La Madeleine-Lille, harmonie, directeur. M. 
Octave Duprez. 4à exécutants, 1. Ouverture de Tan-
eréde, Uossini: 2. Poète et Paysan, Suppé . - - 7. 
Mouscron, fanfare Franco-litige, directeur. If. Ver-
beke, 30 exécutants. 1. Faulaisiebrùlimte. Heymans; 
2. Sous les Tilleuls, ouverture, Canivez. — 8. Mons-
en-lîaroiil, fanfare St-Pierre. direrteur, M. Baudier, 
32 exécutants. 1. Ouverture de Poète et Paysan, l i . 
Dias; 2. Malhilde, polka pour piston E. De Keis-
chenstein. 

Kiosque n' 6. — Place Notre-Dame-de-Louraes. 
— 1. Marquette, les Trompettesdévwuées. — 2.Neu­
ville, musique musique municipale, directeur, M. G. 
Mager, 40 exécutants. 1. Marche aux Flambeaux, 
Meverbeer: 2. Grande fantaisie sur l'Ombre, F'iotow. 
— 3. Estaimpuis. harmonie, directeur. H. Molart,8» 
exécutants, 1. Les Montagnards, ouverture. Molard: 
2. L'Eclair, fantaisie. Halevv. — 1. Heckem (Belgi­
que), harmonie l'Abeille, directeur, Emile Joa*oo, Il 
exécutants, I Sarugosse, fantaisie. S. Jongers; 2. 
Faust, fantaisie. Clodomir. — f>, Mont-ù-l.eux. So­
ciété Ste-Cécile. directeur, M. Dendaun-Silvain. 32 
exécutants, 1. Bouquet de Roses, Mlvarture, Van 
Perck: 2. Les Noces d'or, fantaisie. Mullot. — O.Her-
ecaux, harmonie, directeur. M. Achille Renard, SI 
exécutants. 1. Ouverture, X . . ; 2 . Fantaisie. X. . .— 
7. Fiera, fanfare du Breucq, directeur, M.Alfred No-
nele. 30 exécutants. 1. La Croix de .1, , usalem. ouver­
ture, Bléger: •_'. Le Sommeil de Diane, fantaisie, Ble-
,,,» r . '_8 Boadues, musique municipale rharmonie), 
directeur. M-L-Caquant , 38 exécutants, 1. Orelia, 
ouverture. Déplace; 2. La Fille du Régiment, fantai­
sie, Halevv. , . ._ 

9. Lys-lez-Laniiov. harmonie les Amis Reunis, 
directeur, M. Honoré Molart, 53 exécutants. 1. Ou­
verture du Paludier, F'ebvre; 2. Marche aux flam­
beaux. H. Molart. 

SOCIÉTÉS <-HOII.\I.F.S. —Cour d'hoi.neu r de Vtlôtel-
de-Ville. — l. Les orphéonistes Criek-S-.cks de 
Tourcoing, directeur. M. L. Boa» r, P. A. A. — 2. 
Wervicq-sud,l'Union chorale, directeur. M.Bonneel, 
53 exécutants. 1. Les martyrs ni x arènes. L. de 
Rillé; 2. Le combat naval, St-Jnlier,. — 3. Lille. La 
Lvre ouvrière, directeur, M. Vaidercrnyssen. ;10 
exécutants. 1. Le drapeau tricolore, Monesiier; 2. En 
famille, Vandercruvss-n. — 4. Roubaix, la Lyre rou­
baisienne. directeur "M. Eeckhout. 40 exécutants 1. 
Le loup et l'agneau, Dard; 2. Le deraier jour de Pom-
peï. Ritz. — o. Menin. la chorale l'Union, directeur. 
M. Vanwieten, 30 exécutants. 1. Les mineurs. Bos-
selet: 2. La nui t .L. de Rillé. 

S. Roubaix,l'Abeille, directeur, M. Vandeweghe, 
33 exécutants.— 1. L'Adteu des pt-cheurs, Saintis ; 
2. L'Aurore au Tyrol. Monestier. —7. Fives, la Cé-
cilienne, directeur. M. Dutro, :i"> exécutants. — 1. 
Les Mariniers, L. Rosoor ; 2. Dans la mine. Saintis. 
— 8. Lille, la Chorale lilloise, directeur, M. Viller-
val. 35exécutants. — 1. Les Sorciers, Saintis . 2. 
Sous la Feuillèe, Dard. — 9. domines, la Concorde, 
directeur, M. Delcroix, 40 exécutants. — 1. Sous la 
Feuillèe, Dard; 2. Le9 Esclaves, Saintis. - 10. 
Roubaix. Les Mélomanes roubaisiens, directeur. M. 
P . Denvs,40 exécutants. — Les Naufragés. Saintis; 
2. Le Tournoi, Gabriel Marie. — 11. Luingues. les 
Amis réunis, directeur, M. Van Marcke, 31 exécu­
tants. — 1. Les Gueux Ar Mer. Vol Volxem ; 2. Les 
Enfants de Lutèce. L. De Rille. — 12. Lille. l'Avenir 
Moulinois. directeur, M. Ghesquière, 40 exécutants. 
— 1. La Patrouille, Van Ankara ; S. Les Cloches du 
Pays, Saintis. — 13. Rouiaix, L'Alliance Chorale, 
directeur, M. L. Mercier, 65 exécutants. — 1, Nuit 
d'été, L. de Rillé ,2 . Les Emigrants Irlandais, Ga-
vaert. — 14. Wattrelos, La Renaissance Chorale, 
directeur, M. E. Guillerme, 27 exécutants. — 1. Les 
Moissoneurs de la Brie. L. de Rille ; 2 L'Orphéon, 
c'est le peuple, Saintis. — 15. Tournai, Les Artisan 
réunis, directeur. M. Philpront, 40exécutants. — 1. 
Les Moissonneurs, L. de Rille ; 2. La Combat naval. 
St-George. — 16. Lille, Les Sans-Soucis, directeur, 

M Beuère, 32 exécutante. - 1, Le plus Mafl des lun­
dis Desrousseaux ; 3. Les refrains du pavs. Des-
rôusseaux - 1 7 Roubaix, l'Union Lyrique, diecteur. 
M ^ndrfesse! 32 e x é c u t a n t s . - 1. Voici l'aurore, 
Saintis 2. Les Pionniers, Saintis. 

18 Roubaix La Solidarité ouvrière directeur, 
M N. Jooy lô exécutants. 1. Le Chant du Travail, 
Delannov 2 La Fournaise, Vision - lf>. Mous-
J n n d L t r a r M Paternoster, 3o exécutai. N. 
1 Scms là^Feuillèe Dard; 2. Les Guides du Mont 
b i a n c U R H z . - " ^ R o u b a i x La •Cigale; directeur M. 
C Méuris, 35 éxeutants. 1. Barcarole, Balntis. z. 
Votai l 'aurore. Saintis. - 21 Lille, L w A m i s Réu­
nis, directeur, M. Th. Hilher 30 exécutants 1. 
Voyage en Chiae (chœur du Cidre), B a s » , 2 Ren­
dez-vous de chasse, Pay. - 22. »f*rq"î*^ ' }?*?*• 
nir, directeur. M. E. Detroy. &**££»**:.}•£*• 
Batteurs de Blé, Saintis, 2. La v £ e t t e , PaUard -
23. Lille, L'Union chorale, directeur M. H Kay. 
60 exécutante. I. Chant maritime, Berlenr, i. La sé­
rénade, Boissière. 

Hall du Conditionnement. — Roubaix L Aurore 
directeur, M. Eeckhout, 35 exécutante. 1. Le Départ 
des Compagnons, L. De Rille: 2. Les t ils de la 
Gaule, Monestier. — 2 . Wattrelos, L'Union choral. , 
directeur. M. A.Lorthiois, 35 exécutants. 1. La V 10-
lette, Paliard; 2. En embuscade, Sanitis. — 8 . Kpu-
baix L'Union des Travailleurs, directeur. M. V ro­
man. 61 exécutants. 1, La Vie d'une Rose.Bouchard; 
2 Les Proscrits, Saintis. — 4. Maicq-en-Baroeul, 
L'Orphéon, directeur, M.D. Lefebvre, 30 exécutants. 
1. Tableaux champêtres, Ritz; a. Les Voix du Soir 
Dard.—5 Thumesnil, La Concordia, di.ecteur, M. 
Félix, 28 exécutants. 1. Les Sorciers, Saintis; 2. Les 
Montagnards, Delannov. 

6. La Madeleine, L'Etoile, directeur, M. A. Morel, 
55 exécutants. 1. Sous la Feuillèe, Dard ; 2. Soirée 
d'automne, L. de Rillé. - - 7. Marcq-en-Barœul, I^a 
Lvre ouvrière, directeur, M. Bar, T32 exécutants. 1. 
Là Patrouille, Van Ackère ; 2. Les Guet-: de mer, 
Van Volxem. —8. Roubaix, La Fraternelle,directeur, 
M. C. Hache. 32exècutants. 1. Le Chant des Mousses, 
Saintis ; 2. Salut aux Bannières.Loze. — 9.Tournai, 
Les Enfants de Tournai, directeur, M. LéonDcgand, 
58 exécutants. Les Tonneliers, Devos; 2. Les Enfants 
des Montagnes, Saintis. — 10. Roubaix, Le Choral 
Nadaud, directeur. M. Minssart. 75 exécutants. 1. 
Curnaval de Rome, A. Thomas; 2. Lss Emigrants 
Irlandais, Gevaert.— 11. Wervicq (France). Les vrai 
Amis, directeur, M. E. Lemesro, 40 exécutants. 1. 
L'Orphéon, c'est le Peuple. Spintis; 2. Le Salut aux 
Bannières, Loze. — 12. Lys-lez-Lannoy, L'Lnion 
chorale, directeur.M.Van de Kerckove, 31 exécutants. 
1. Les Martvrs aux arènes, L. De Rillé: 2. A l'ombre 
du drapeau", Monestier. — 13. Armentières, L'Or­
phéon des Intimes, directeur, M. Hallot, 38exécu­
tants. 1. A l'ombre des saules, Monestier: 2. L'été de 
la Saint-Martin, Devos. — H . Hellemmes, L'Union 
chorale, directeur, M. Virteux, 42 exécutants. 1. Les 
Sorciers, Saintis; 2. Les Marguerites, id. — 15. Lille. 
L'Union orphéonique, directeur. M. P. Fanyau, 60 
exécutants. 1. Le vin des Gaulois. Gounod ; 2. Les 
Lansquenets. Léo Delibes.— 16. Roubaix, L'Avenir, 
direcieur. M. César Petit, 50 exécutants. 1. Les Pion­
niers. Saintis: 2. Sous la Feuillèe, Dard. — 17. Was­
quehal, Les Amis réunis, directeur, M. Eeckhout.80 
exécutants. 1. Laboureur et Soldat, X"" ; 2. La Pa­
trouille. Van Ackère. 

18. Wervicq (Belgique).La Renaissance, directeur 
M. Berten, 35 exécutants. 1. L'Adieu des Pécheurs, 
Saintis ; S. Les Gueux de Mer. Van Volxem. — 19. 
Roubaix, l'E3pérance, direcieur, M. Samarcq, 36 
exécutants. 1. Les Naufragés. Saintis ; les Francs 
Archers,Blaut. — 20. Croix, l'Union chorale, di.ee-
tour. M. Tousart, 38 exécutants. 1. Sous la Feuillèe 
Dard ; 2, La Cour des Miracles. Léo Delibes. — 21-
Reubaix, la Concilia, directeur, P . Fournier, 100 exé­
cutants. 1. L'Hymme du pain, G. Tilman -, 2. Le Ty­
rol, A. Thomas. 

L a m è r e a u x 2 3 e n f a n t s . — H nous a été 
donné de revoir la bonne vieille mère Roussel, 
dont nous avons parlé il y a une dizaine de jours ; 
elle était fort occupée à examiner un vieux vête­
ment comme si elle allait se mettre à le ravauder. 
Nous avons appris avec un vif plaisir que la pau­
vre ménagère avait revu .juelques visites, trop 
rares malheureusement. Mais enfin c"est toujours 
cela, et quelques sous de plus ou de moins ne sont 
pas une quantité négligeable quand tout manque 
ou à peu près à la maison. Dimanche et lundi 
c'est grandes réjouissances à Tourcoing. Que 
quelques-uns puissent penser à la quasi-cente­
naire, pour qu'elle se ressente aussi un peu de la 
fête. 

Complétons nos premiers renseignements : Sur 
les i-i enfants il n'y a pas eu une seuie naissance 
double; tous les ans juste un enfant venait au 
monde, Il n'y a eu qu'une seule exception : un in­
tervalle de ID mois. 

Le premier est né en 1813, le dernier en 1836. Ce 
n'est pas le plus vieux, mais seulement le » qui 
est à Paris et maintenant âgé de 76 ans. Les deux 
aines sont morts. 

Un gilet p o u r qua t re œufs de moineaux . - - Le 
nomme Vandekerkjve, un rôdeur de 16 à L', ans.cher­
chait jeudi après-midi, la bonne aventure près de la 
gare des Francs. Un ouvrier, qui travaillait dans un 
champ de betteraves, avait commis l'imprudence de 
laisser son gilet près du sentier que suivait le jeune 
aventurier, qui n'eût rien de plus pressé que de s'en 
emparer. 

Un peu plus loin il rencontra les deux frères V..., 
beaucoup plus jeun»s que lui, qui revenaient de 
cherokerd nids. Ils avaient des outs de moineaux 
et un t ro : fut aussitôt propose et accepté; le gilet 
pour quatre oeufs de moineaux. 

Les frères V . . . partirent enchantés d« leur mar­
ché et rapportèrent le vêtement à leur mère, qui ne 
comprit rien à l'aflaire, surtout qu'en explorant les 
poche», elle v trouva la somme deO fr. 

L'affaire fût vite ébruitée : et les agents eurent 
bientôt mis la main sur Vandekerkove. qui fut con­
duit en pris-m vers 8 heures du soir, en compagnie 
des deux frères X . , . 

Mais il est probable que l'arrestation de ces d r -
niers ne sera pas maintenue. 

Les c o n d a m n a t i o n s en co r rec t ionne l l e — 
Le sieur M . . . ce pensionne de Hollande dont nous 
avons annoncé dernièrement l'arrestation pour vol 
d'une pièce de5fr., dans le comptoir d'un cabaret de 
la Croix-Rouge, a été condamné à trois mois de 
prison. 

E x t r a d i t i o n de M a y e r — Le fameux Arthur 
Mayer, Agé de 24 ans. cet employé decommerce dont 
il a été tant parlé à Lille en 1888. a terminé hier sa 
peine de deux ans à l'abbaye deLoos. 11 a été remis 
aux gendarmes de Mouscron. Il est réclamé par la 
parquet de Bruges, comme inculpé de nombreux 
abus de confiance. 

Un acc iden t de v o i t u r e —- Jeudi vers midi. M. 
Hippolyta Praet, marchand de lait demeurant au 
chêne Houpline. est tombé en descendant, de sa voi­
ture, rue du Moulin-Fagot et s'est fracturé la jambe 
gaurlie. Les premiers soins lui ont été donnés à la 
pharmacie Courdent. d'où il a été transporte à son 
domicile. 

U n e d i spar i t ion . — Pierre Boaekeaoegbe, rue 
d'Orléans, pore de famille est disparu d. nuis mardi 
a .. heures du matin. Fêtait vêtu comme suit : panta­
lon velours roux, paletot drap bleu, cravate noire, 
bottines cosaques. 

Brace le t p e r d u . — M. H. .lullian. cousu! de la 
République-Argentine à Orun était, mercredi dernier 
de passage a Tourcoing avec sa dame. Celle-ci s'est 
aner.-.-.e en rentrant A Lille qu'elle avait perdu un 
bracelet en argent, forme rabaaàtaaiUe très serrées 
terminé d'un bout par une chaînette s- reliant A un 
ange en argent dore. 

L e s e x p u l s é s . — Deux convois comprenant ;!5 
expulsés sont passés jeudi par Tourcoing. La nia-
part ne sont âges que d. 20 • 25 ans. Il en est qui 
n'ont pas subi de condamnaiion et qui sont expulses 
par mesuresadministratives. D'autres le sont pour des 
condamnations qui remontent A 15 ans et au-delà co 
qui indique qu'on s'occupe de faire une s.-rieuse 
épuration. Dans le nombre M trouvait un journalier 
allemand. Age d.-i:; ans, condamné successivement 
pour escroqueries, mendicité, vagabonua-
dernière fois A Clerniont A6 mois, pour abandon d'en-
tant. . , . . 

Un Belge. Agé de 28 ans, venait d être condamne 
A Bayoune A 15 jours pour vagabondage et avait tra­
vers, toute la France pourètre amené à la frontière. 
Un monsieur sans profession venait de subir une 
peine de 4 mois pour chasse sur le terrain d'autrui. 
et rébellion centre les gendarmes. 11 y avait aussi 
deux tilles de 21 et 22 ans l'une tailleuse expulsée 
sans jugement de Paris, l'autre servante à la suite 
d'une condamaation A 4 mois pour vol. 

L e g é n é r a l J a m o n t . on le sait, a quitté Lille 
mercredi matin, tous les généraux, à l'exception 
du général Delagrange, en tournée d'inspev... . 
et les officiers d'ordonnance, étaient présents au 
départ du train. 

Voici le texte de l'ordre du jour que le général 
Jamont vient d'adresser au Oie corps d'armée : 

c Officiers, sous-officiers et soldats. 
» Appelé par décret du président de la République 

àprendre le commandement du 6? corps d'armée, je 
sens tout le prix de l'honneur qui m'est fait 

» Le devoir qui m'incombe pourrait aie paraître 
bien lourd, si je ne connaissais d'avance lts excellents 
sentiments dont vous ètas animés. Son; la haute di­
rection de mes èminents prédécesseurs, ils vous ont 
valu partout une réputation justifiée 

* Pour mener à bien la tache qui m est imposée, je 
15 Tournai, Les^r t ï sans compte sur votredèvouemeut. Vous pouvez compter 

sur le mien . . . . .. 
• Le gênerai en>nm"nd«Mt If W i'o. / 

» J A M O M . » 
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